
Un vapeur japonais en feu 
an Large des côtes du Mexique 

S»n-Franc i sco . o t décembre.— Le paque-
oot japoi..L.s Cr**w/o-J/Viri>, d'ua .iaucea^e de 
W.0VU tonnes, est en Jeu au lai-yc de fat 

«dtc septentrionale «lu Mexique. L'équipage 
;» p u être sauvé, ainsi que tous les passagers , 
«tai ont é té .transportes à bord du steamer 
JnlkhLackcnback. 

Le paquebot tcurspntiai t une cargaison ds 
nitrates , e t on s'attend U'uu moment à l'autre 
*» une formidable explosion. 

tfrVE INVASION DE P H O Q U E S 
Looders , 31 décembre.— La côte uord-ducH 

«b» l 'Anule te i i c est, en M moment, tateaMs 
p a r des bander d'énormes rslrotiues qui suivent 
tes barqu*-s de pêche e t causent les plus grands 
« iomnu^rs aux tilets. 

L A SOCIÉTÉ DE PROTECTION MUTUELLE 
D E S V O Y A G E U R S DE COMMERCE 

A T E N U SON A S S E M B L E E GENERALE 

Par i s , :!1 décembre.— La Société de pro
tect ion mutuelle des voyageurs de eommerro 
a tenu son u-semblée généraic. annuelle. Le 
•président, M. Pierre Cnehct, présidait , entouré 
•Je MM. Lnnno.v, P a g n o u et r-'aurhois, *e* 
viee-preVidciït-. 

La situation f inaueère n é lé expo-ce e!:,i-
i rment par M. Paul Dalev. trésorier. El le 
présente e n recettes 6U3.:171 [ m a et e u dé
penses ÔÔÔ.4.S1 i'ran«s. ( "e-t dom: nn t * r é -
<leut de recettes de 137.S8H tram s que cette 
m a n d e société ajoute à son capital ainsi porté 
• 3.324.421 f ni nos. M. Da «y a l'otirni ensuite 
un développement de la situation «fuinouenuale 
«les périssons <le retraites. 

J.A.% « Mûri •*» lomiuit tir iii/nutni 

L'HOMME COUPE EN MORCEAUX 
CE N ' E S T P A S L E GARÇON D ' H O T E L 

PICHON 

Il faut, retrancher d é t o n n a i s «le uctte uo-
nienclaturo de s disparus le a n -on d l i ô u d 
Louis Pk-hon. <lont M. Lsmiol . de Digne , 
s ignala i t la disparit ion depuis le - I nuveiu-
TTC. 

->I. Louis l'icliim u'a rit :i de < -oniniun a r e c 
] n o m m e c o u p é en morceaux . Il • pris en 
effet, lu 13 déeeiubre, un billet j o u r !<uii-
Prancisco, bi l let lui donnant droit il -nue 
luddesto couche t t e sur l e paquebot « Savoie; . . 

LE m m DU BATEAU-CHAPELLE 
Le bateau-chapelle , la Saiitt-l'ierrc, yen a 

«laus la région de Kcinbaix-Tourcoing pour y 
ôtablir l'Œr.vre îles mariniers a terminé sa 
mission.. ÏVnitcfois. Mgr l ' ia 'an , directeur 
de rœnvre . avant . o n ilêpni-t lixo M 8 jan
vier , recevrait avec roconnapsam-e, les o i ï ia i ! -
<ics qu'on voudrai! h en lui faire parvenir an 
Ulaoc-Seau , à Tooreoma;, où il se trouve 
(actuellement, ("es: par les dons parù<-uli"v . 
o n la sait , que l 'Œuvre peut luire ta s* aux 
i r a i s des voyage.-,. Mpr PW'ou. qui l'ut p r o -
l m M collège Notre-Dame des Victoires 
à Kouuai i , il y a :\7 an- , compte sur la péné-
toait i de ses ancien- « n i * et remercie les 
jKipula'ion- d* 1 srandi sympathie dont il a 
été l'objet durant son séjour à l îo i b l ix-Tout-
euiii'c. 

LE KRACH FINANCIER DE LILLE 
U n * p r i t n r a t l i a «ta S y n d i c a t d e s aa trêare -
ncora do batttincnt de Roahaix et é c r i r o n s 

Un uou- comiuuu iquc : 
< 'onaoe Mita & la protestation des groupe-

mints d'architecte «lu Nord de la France, nous 
ne concevons oas «pie l'intéresse, «oit un entre
preneur parcs- que: 

1" Il n'a ni ouvriers ni chaotiers et n'eut pas 
patont" comme tel; •£• II ne fait partie d'aucune 
organisation syndicale «le l'entrepris?; "V* 11 fai
sait travailler des entrepreneurs oui sont au
jourd'hui ses victimes; 4" P a n e que l'miDitairo 
porte à son aurc-sc, la profession d'ingénieur-
architecte. 

I>-s asaMteeteti ont parfaitement raison de m 
pas h reconnaître i . w i n e i'nn îles leurs: nos 
Baissas de ie réeaaer -ont tout aussi valable-. 

L'incident* Reynaud-Balanant 
Paris , :>I «lécemhre. — Un css i ir" «l ins 

les couloirs aS la t.'numl'rv, «jtie M. Hiuion-
Kc.vnauJ qrri.;\ la s é a s e c d e c e mat in , on e s t 
Tenu aox mains aveu M. l'-alnuant, a eu nue 
dent eajatM au cours de ra iuiKllat. 

II conv ient «l'ajouter que aaaj M i l n a i n 
a eu. «le son côté , ] , . pataf écorcl ié . 

L' incident n'a pas eu d'autre su i te . 

LES GRÈVES 
A H A L L U I N 

La oréve du tissage de M. Lorthiois 
Les entrevues qui ouf eu lieu ce- jours «l"r-

i.iers. entre M. -Jnle- LotSaWs et ii« M e n é * 
<ie< grévistes, n'«mt donué aucun r tsdtata , L'ne 
réunion .-i eu Usa inaru: soir, .1 ia Maison da 
Peuple, au cours «Je laquelle Isa délégués <.nt 
' en«iu cocupte «le Isaf BaMSjiaav-asaa eattalsai ont 
:<H>ou»..-é les nropo-ilious du pStraa, 

MÉDAILLE MILITAIRE 
Sont décorés il,- la médai l l e mi l i ta i re : 

Active 
Dubc.i-, PMIUSI DaaraaSBj <";ij>. OeaJaarl M«e 

R j . : M.0,1. 9 s t s l s l l f chasseurs: Merlunx, 
serR,-,,:. Irt H.I.: fo l l e , «a i K.I.: Lardeavr, 1>';-
r s n rei-ruten eut Arr;rs: IVcrtoire. l lallin. 1er 
U.I.: (ireuier. adjudant l'e kataUna chasse a»»: 
Kali K!e U.I.; Wery, sergent. 1er H.I.: (antnrd, 
l lo , . ]{.r.: MeroaHi. 1er l i . l . ; Hermast. s e r e i n . 
JOv A. combat; IleiiDebici,, sergent «e bat. eaas-
•.uitraii.; Hosty. U r H.I.: Uegruycnseic . asifjsal 
Jo bar. «bas. mit.: Hellin, 43e U.I.: DspaUli, 
110- Ii.I.; V'sajaeteiuBes, 48a K.I.; Ucvotf, l e t 
Jî.I. 

Réserve 
Vstaaarker, terasast; D a a a i d e l i .I .: Wat ie . 

ssd, saaarat. ôtxte chars combat; OaHaak, t̂ te 
H.I.: llouttean. 1er K.I.; Meruti. servent: Le-
evat, l l o e l t . l . : llruveime, 43e Jï.I.; MÎHanfl, 
1er K.I.: Vienne. 4;:,. U.I.: DsaraeL eap.; M.is-, 
san, sergent. IMhi lt ,I . ; Uaffaay, sergent; iJidlc. 
sergent; l leitour. cap.. 43c K.I.; Bieuwart. cap.; 
Uacrsquet adjudaiitl 1er B.I . ; Xiemvjaer, sol
dat. HOe K.I.: Stoclct. AMamicau. 1er K.I.: t'-a-
trix, sergent: Webomme. sergent, liancourt, ad-
iodanu 4île K.I.: Moiin. sergent. 110e aVLi a ïs-
reau, Forgent, l .evavasseur. aaasfal, 1er K.I.: 
Di taas i , aarasat, I a s s i t , soldat, sa» R I ; Van-
«iosthuvse. 1M« B J . : VcreoHter. «ergeot, HOe 
tt.L; r W l s u i ss!e K.I.; Hbnrre. Théret, Utte 
U.I.: Legett, Jr- bat. «lias. m]tr.; Bedu, des K.I.; 
Carre/., 1er K.I.; ltainœan, «ergent. Tironnis, 
sergent-maior. K«nul. cap.. 110* R.!*; Oru.veile, 
eap., 43e aVL; Lecompte. cap.. ."VJOe chars coin-
a i t ; Adam, sergent. 110e K.I.; Uuminy, a s , 
bafêaa récriminent St-Onjer; tirave, 110c It.I.; 
Kouziaux, arl>ud:tnt. i-eerutcmcnt. Arras; Vsn-
boutte, aajsdaat, 110c It.I.: Leelerc, e:ip.. ôt»0e 
cfaan c«>inbat. 

Un acte de banditisme 
à Lille 

UNE DELEGATION DE MINEURS du NORD 
ET DU PAS-DE-CALAIS 

CHEZ LE MINISTRE DES TRAVAUX 
PUBLICS 

Par i - , ;il déta'inbrc.— E u l 'absente tle M. 
Victor Pcy lra l , ministre des Travaux Publ ies , 
M. Albert Chevalier, phet de cab.net . a reçu 
une délé(rati«>n di-s ouvrière mineurs «lu Nord 
et du Pas-de-Calais , acxompatrnés de M M . 
Ctdurt. Goniattx, Ijetebvrc et Macs, députés . 

ContonnénK'ut à l'objet de cette vis i te , M. 
Guillaume a exposé en «k'.'ail la s ituation du 
marché charbonnier et les raisons d'incerti
tudes «iui résultent, tant de l'issue des pour
parlers relatafi à Paaeord trajico-alleniaiid que 
«les traTaitx é:e 1a,v$ju.mis»i«» des niwir^t 'ons 
(onrôrn.mt là inire eTi'niiolicaliori ,tu pU'm (Ks 
asjaaai -. 

Trois individus pénètrent dans une 
maison, assaillent tes occupants 

pour les dévaliser 
Vu a«cto aurteetettx de Uasdi t l s iue s'est 

déroulé' mercredi mat in , rue Wii l ippe-de-
Cominés , à L.IIe. 

Au 8 3 do ce t t e m e . M. Jul ien D c l e v o y e , 
déjà ftaa) j , . tjjj . l l J S j e x p l o i t , U D conaajerce'de 
drofrueries et occupe plusieurs e m p l o y é s .Mer
credi mat in , c o m m e de coutume , M m e I>elc« 
voyo étai t sortie- vers 0 heures Jtour s e ren
dre ù l 'cgllso du quartier, l 'n «ptart d'heure 
ptes l^rd. le n^coeiant se l eva i t à son tour 
et après avoir procédé à sa to i le t te , desccri-
«lait dans la cuis .ne . a u rez -de-chauseée . 
Vers 7 heures , il part i t ouvrir la porte co-
c h è t e de sou é t a b l i s s e m e n t qui donne éga le 
m e n t rue PhiUppe-de-Comlnes , e t ce , c o m 
m e tons les jours, a l in do permet tre a u per-
« • u n e l de la maison <Je so rendre à s e s occu
pat ions . A ce m o m e n t . M m e D e l e r o y c reve
nait de l'éflttoe, oit e l l e a v a i t e n t e n â u lu 
m -se, e l le remonta d a n s sa chambre , au 
premier é ta^e , tand i s qu 'ass . s dans son fau
teuil , le négoc iant déploya i t non journal pour 
le lire. IVu apr«>s. trois indiv idus dont le v i 
s a g e «'-tait niawpjé par dos cache-nez , «ru
girent par la porte de la cu i s ine d o n n a n t sur 
la - cour , i l s a v a i e n t A la ma .n une a r m e : 
revo lver ou ruasse de fer : i ls s'élanceront sur 
le s exagéna ire et tous trois se mirent a frap
per hrufiileinetit leur v i c t ime il la t ê t e . L'un 
des bandits . Indiquant a ins i le mobi le de leur 
agres s ion , dit : < te coffre, le coffre n, ten
d s qu'un nutne ajoutai t : « La c lé du et>ffre 
« 4 je te tue. • C o m m e la réponse n'arrivait 
pas a s sez v i te — d'ailleurs l e cort're-fort du 
droguis te se trouvait d a n s la p ièce vo i s ine — 
ils s e « • M a t â t du n« ;gociant. le brutal isèrent 
d a v a n t a g e , le renversèrent sur le so l e t lui 
li-'otèront les m a i n s a v e c d e la toi le d'em
bal lage , r i i i s , Us e n f e r m è r e n t leur infortunée 
v ic t ime , qui é ta i t inan imée , d a n s un réduit 
dont i ls poussèreut la porte. 

Cet te agress ion n'avai t at t iré guère l 'at
tent ion «les vo i s ins , car l e s m a l a n d r i n s . 
a va eut ag i d a n s le plus grand s i lence . M m » 
D e l e v o y o , qui n'avait perçu anenh bruit, des 
cendî t à c e moment do sa c h a m b r e ; niais aus 
sitôt , deux des bandi ts « 'é lancèrent sur e l l e 
et , a v e c s e s m a i n s . Tnn d'eux lui sa i s i t le cou, 
tenta de l 'é trangler e t la la issa i>our m o r t e 
snr le parquet. Le tro is ième escarpe , pendant 
c e t t e courte lntto, a v a i t j e t é un rapide coup 
d'wil d a n s - les sullo? du rez -de -chaussée et 
il ne s'appropria qu'une s o m m e d e 2 0 f r a n c s 
qui était dépost'O d a n s un dos, t iroirs du buf
fet. Il dut apercevoir le coffre-fort, m a i s M 
temps pressa ut et la c le f du coffre u'uyaut 
pas é té déc ouverte , l'orée, leur l'ut, cra ignant 
l 'arrivée des e m p l o y é s , de prendre la fuite . 

L ' E T A T D E S B L E S S E S , 

Auss i tô t le départ de s mal fa i teurs , la ser
v a n t e d'nn vois in du drogn ste , a y a n t e n 
tendu d e s bn i i t s do la t t e , donna l 'a larme. 
Auss i t è t . on s 'empressa auprès d e s b lessés 
;ï qui M. le docteur Cordonnier v int leur don
ner des soins . 

M. D e l e v o y o g é té aft int à la t è t e : outre 
de g r a v e s c o n t u s i o n s , il porte sur l e v i s a g e 
des plaies et de* e c c h y m o s e s tjni ont é t é fai
tes a v e c un ius^rnmtmt contondant , «pli 
serait bien un nmtte .ui . A la joui- gauche , lo 
malheureux p o r t e ] é g a l e m e n t une plaie eon-
tuse . L'état «le la v i c t ime e s t a s s e z gTav.\ 
m a i s non pas désespéré . 

Mme De lcvoyq portfi, jeJJc^-«a« olaie^s 
tn=~ derrière l'i>>eine droitfvjrt. d e s *ra i» i 
s trangulat ion snr le «ou. Rcs 

sont point g r a v e s et son é ta t e»t mollietir 
que ce lu i de s o n mari . 

L ' E N Q U Ê T E 

Sitôt qu'i l fut a v i s é d e cet a c t e d« bamll-
t:«me, M. Poali . commissa i re de pol ice, pro
céda a u x c o n s t a t a t i o n s «rasage et c o m m e n ç a 
s o n enqné te . Celle-ci portait d'établir q n e 
l e s bandi t s devaient bien «-ounaitre l e s habi
tudes d e s époux D e l e v o y c e t les l ieux où i l s 
ont opéré. 

ODS trois malandr ins se sera ient en fu i s e u 
e m p o r t a n t c o m m e battu que lu modlqae s o m 
m e d e v ing t francs . 

LE PARADIS BOLCHEVISTE 
T R O T S K Y S E R A I T P R I S O N N I E R 

AU K R E M L I N 
Berl in, 31 décembre . — D e s personnes 

arr ivant de Moscou aff irment q u e Trot sky 
a é t é arrêté e t e s t m a i n t e n a n t dé tenu uu 
Kreml in 

L ' E F F E R V E S C E N C E 
D A N S L ' A R M É E R O U G E 

Riga. 3 1 décembre . — S u i v a n t les nou
ve l l e s v e n a n t de Moscou, l 'ef fervescence «pii 
s 'est fai t jonr d a n s l e s rangs de l ' année so
v ié t ique c o n t i n u e à g a g n e r du terrain. Dus 
mut iner ies ont éc la té flans plus ieurs garni
sons, à savoir ù Moscou, a Potrograd, à Sa-
rataff. à Novgorod e t A Karkiioff. 

Cet te a g i t a t i o n , qui prend uu caractère 
mena«jant pour la r é g i m e s o v i é t i q u e et qui 
s ' a c c o m p a g n e d'une propagande pour l 'éta
b l i s s ement de l'ordre cons t i tu t ionne l , e s t 
cons idérée connue l'effet de la retraite i m -
posi'-e a Tro t sky par Ira m i l i c u s gouverne
m e n t a u x i n t r a n s i g e a n t s . 

Le chèque de M. Oslagrange 
maire communiste de Périgueux 

Le 27 d é c e m b r e dernier, nous a v o n s pu
bl ié un art ic le s o u s ce t i tre d a n s lequel uons 
îivotis < i té le nom de M. Continsouz.i . 

On Dons prie de dire que M. Cont insouza , 
dont il e s t ques t ion , n'a aucun rapport a v e c 
l e s é t a b l i s s e m e n t s Continsottsa, 4 0 3 , rue des 
P y r é n é e s a Paris . 

DU MYSTERE 

DE L'EMOTION 

DU SENTIMENT 

C'est tout cela que nos 

lecteurs trouveront dans 

Une histoire charmante 

Un récit captivant 

. LE ROMAN POPULAIRE 

LES DEUX GOSSES 
DE P I E R R E DECOURCELLE 

«juc nous comnenceroni 

: — : à publier :—: 
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Le conflit entre les 
de l'Electrique 

Lille-Roubaix-ToDrcoing 
et la Compagnie 

La journée d'hier n'a point apporté une 
solut ion effect ive du «audi t qui a surgi en tre 
les e m p l o y é s «le l 'Electrique Lille-ftc/ubaix-
Tourcoing e t la Compagnie . N é a n m o i n s , l e s 
en trevues qui ont eu lien permet ten t d ' e s 
pérer que ce t te so lut ion no tardera pas à 
intervenir . 

Il e s t m é m o poss ible que le s erv i ce soi t 
repris sur tous l e s réseaux d è s s a m e d i mat in . 

Quoi qu'il eu soit , l'arrêt de la circulat ion 
des t r a m w a y s a a m e n é , c o m m e la ve i l l e , de 
g r a v e s perturbat ions d a n s les entrée* e t sor
t ies d e s ouvriers d a a s les us ines . N é a n m o i n s 
dos serv ice «l'antobus a v a l e n t é t é organ i sé s 
sur certa ines l ignes par des entrepr ises pri
vées a | il es t certain qu' i l s ont é té très a p 
préciés dn public . 

U N E R E U N I O N A LA M A I R I E de R O U B A I X 
An cours de la m a t i n é e do mercredi , u n e 

conférence s'est tenue » la Mairie de Bou-
baix entre les représentants des munic ipa
l ités de Roubaix e t d* Tourcoing , en vnc 
d'en visa g«-r la s i tuat ion nouvel le créée du 
fa i t de la grève d e s t r a m w a y s . 
L E POINT D E V U E D E LA C O M P A G N I E 

D a n s la soirée do mercredi , la Compagnie 
nous a fa i t l e s déc larat ions s u i v a n t e s : 

Grâce aux diverses entrevues qui ont en lien 
entre les représentants des pouvoirs publics, de 
la Compagnie E.L.B.T. et de son personnel, il 
est à présumer qne le confit qui a entraîné 
l'arrêt des tramways sur tontes les lignes de 
cette Société touche à sa fin. 

Ou sait que le personnel s'était opposé i U 
aasWaa qui r<^>artissait en deux groupes dis
tincts les agents du réseau de Tourcoing et qui 
affectait chacun d'eux à l'exploitation d'un 
groupe de lignes déterminé. La Compagnie, sans 
qu'il soit dérogé au principe de la spécialisation 
de son personnel, a admis qu'une permutation 
çntre les deux groupes d'agents puisse être faite 
à la lin de chaque année. De cotte façon, les 
agents restant «iouxe mois de snite affectés 5 un 
même groupe de lignes, les conditions de sécu
rité et as bonne exploitation qu'elle désirait 
seront réalisées et, d'antre part, les employés 
ne seront pas astreints à rester [pendant toute 
leur carrière sur les mêmes lignes. 

LA R E U N I O N D E S E M P L O Y E S 
D E T R A M W A Y S 

M. Molart. secrétaire dit S y n d i c a t d e s 
e m p l o y é s de t r a m w a y s , qui a v a i t e u une 
entrevue à la Préfecture, hier mat in , a v e c 
M, Cirirupret. ingénieur en che f du départe
ment , a rendu c o m p t e «le c e t t e conférence a n 
personnel de la C o m p a g n i e d a n s une réunion 
«pli s e s : tenue à I I heures, il « La P a i x u, 
boulevard de Bel fort . 

La proiàisitidu de la C o m p a g n i e qui ten
dait a l'aire a d m e t t r e le principe de l'affec
tat ion des e m p l o y é s sur chaque l igne pen
dant une a n n é e u'a point é té .acceptée par 
le personnel qui d e m a n d e la réduction de 
ce t te période à ti mois . 

La réunion d es e m p l o y é s s'est t erminée 
vers J l h. 3 0 et . dès eo m a t i n . M. Molart 
en communiquera los résul tats I la Préfec
ture et à la t 'ompagnii ' . 

Vemlredi m a t i n , une nouvel le réunion 
aura lieu a «I-> P a i x » ù î) h . ; la réponse 
le la Compagnie aux contre-propos i t ions du 

tir d'aujourd'hui, par la MaJann D h o l s t 
«Herseaux-Rouba lx -L i l l e e t v i c e - v e r s a ) . 

i » " 
t w L - I T A U B . . D * » . * . y j t a a a y . _»» asjaa 

tv. M^Kammel. Srozauas 

pesatnuui- yJ««wooaliaouP>«i 
tl 

i autos -cars est organi 

pesso1 

'. . 'L* populat ion «set» heureuse d 'apprendre 
a par-

L E G R A N D H E B D O M A D A I R E I L L U S 
T R E p a r a î t » aamedi . 

Chronique Locale 
ROUBAIX 

AUJOURD'HUI , J E U D I I * ' J A U V I E H : 
Aujourd'hui, Circoncision; demain saiat Bas i l e 
1 " jonr de l'année. 
Soleil: Lever à 7 h . « i ; eoacher, à S h. 03 . 
Lune,: Premier quartier du 1er; plaine «s MJ. 
Bul.etin météorologique pour la jouraé* da 1er 

janvier, (région Nord): Temps madlocre; aql 
très nuageux avec cclaireies; averses et grauns 
se couvrant ver* nouvelles plu«es; vents Ouest, 
5 a 7 m. a. la seconde; température sut ionaa lre ; 
minimum environ 3". 

Pharmaciens de garde: MM. Vcrdin, 5 0 , rua 
de .a Vigne; Benoit, S5, rue de l'Epeale. 

A 15 b.. Hippodrotnc-Tbéàtre, « La Souris ». 
Casino-Théâtre: à 15 h., et 1 2 0 h. 30 . B e v u o 

à grand spectacle. ,-
DEMAIN, 2 JANVIER : 

Ce jour, saint Ba i i l c ; le lendemain, sainte Ge
neviève. , 

So.cil: Lever a 7 h. 46; coucher, à 4 h. 04. 
Lune: Premier «ruarticr du 1er; pleine le 10. 
Consultation de nourrissons du Comité F o u -

beisien de protection de 1 Enfance. 
A 15 b., local de ht Goutte de lait. - ' 

M. JULES PORISSI? 
nommé 

chevalier de la Légion d'honnew 
Kous apprenons avec nn réel p la i s ir la nu» 

minat ion an irrade de cheval'er de la Lâfrion 
d'honneur, au titre du min stère du Commerce', 
de notre d stinjrué concitoyen, M. J u l e s P o -
risse, industriel , associé de la m a i s o n A . 
M o t e trères et Poriese. 

Cotte dist inction méri tée p a r toute une vie 
de labeur, sera, nous n'en doutons pas , aoeuei l -
l'e «vce la plus grande sat is fact ion p a r tout 
Roubaix, où le nouveau cheval ier ne ooanai t 
que des amis. 

Entré tout jeuue comme pet i t e m p l o y é 
dans la maison Al fred Motte , M. J u l e s P o r sae 
attira aussitôt l 'at'ention de sas p a t r o n s p a r 
son travail consciencieux et sa vive intel l i
gence. Aussi , ne tardera-t-il p a s à tenir le£ 
emplo i s de confiance p o u r devenir , p ' o s tard , 
non p a s seulement un e m p l o y é intéressé m a i s 
associé de la liruic à laquelle, durant de n o m 
breuses années , il s'étair dévoué e t qu' 1 avait 
fait tirospcrer grâce à ses belles qual i tés do 
travailleur probe et consciencieux. 

Phi lanthrope. M. Ju le s Por isse s ecouru l 
bien des misères et a ida de ses deniers les n o m 
breuses sociétés qui s'adressèrent à lui. II fut 
aussi "un-«le» promoteurs des tombolas qui 
ces «icux dernières années ont eu l ieu à l'us ne 
Motte et Porisse entre tous les ouvriers , à 
l'occasion de la saint Laureul, ou sait que 
le premier lo ' de cette tombola consistait e u 
uue maison construite au erré du gagnant . 

Homme très juste , M. Jules Por isse est très 
est imé «le tous ses ouvriers q n l l a ime à con
seiller et qui ont pour le plupart une pranck' 
confiance en lui. 

N o u s présen oiis à M. Ju le s Porisse nos 
u'us vives et sincères fél ic i tat ions pour la dis
tinction dont il vient d'être l'objet et qui es t , 
l a d igne récùmj^ense da son travai l « des mf-
viéés rendus, au p a y s par n u long s^tlse, 4ajn*^; 
l'industrie. 

DERNIÈRE HEURE 
Une séance de nuit 

à la Chambre Bt au Sénat 
AU SÉNAT 

L'allocation exceptionnelle 
de 500 francs aux fonctionnaires 

est refusée 
IM.I . . . T,l déesaabre. — A îa repris,. <i,. ;a 

•aaaaa de MM J S SOnai <-»mmenee la dtaeaaeiaa 
:.es crédits supplémentaires -mur 1 e s e n i e e 1111 

U N E ALLOCATION E X C E P T I O N N E L L E 
AUX FONCTIONNAIRES 

Sur le «kaflta ô;>eis «lis i a a a n É (âttrlaatwa 
e«.ix fonctionnaire.^ «t agents <ie l'Etat d'une 
«Bocation « xecptionnclli ) M. Maaasr deaiande 
«lu'on re,tabUsse la raWTd as la Chambre «le ma-
luièrc a te q-ie cette aHacatatil eeU r«Ievèe au 
vakVrv .le M% ( r m . , . 

L E GOUVERNEMENT DEMANDE LE VOTE 
D E L'ALLOCATION 

Le «lisutr» des Fraaacas rdfètaH ou à la aajt« 
•je réclamations «te.- foiu-r.iounaircs «levant la 
liansse constante du prix «le la vie, le Seavara*-
«nveat avait décidé que les trailenu nts fassent 
.révisés en même teaspn q : U ai i ardait jiour 1U«'4 
i » e allocation pravlattre, 

Les fonctionaaires. rauetal la uiinlsire.out. eaas-
«iria eax-mémes que la -ituarin aa| daataata, l i s 
«tôt attetKlu patiemment |g r-ièveruent «pli leur a 
é té promis, j ' invite laaaamaaeat kj feuaf ft voter 
3'allocarion .1» . » q fran. s et préviens les fone-
tiouuaires que le pntnier twlement ne pourra 
«%rc mandaté qne pour lu 15 ou le -•"> janvier, et 
?•« secoad vers la 1"> février. Il b a t bien «pic 
i 'ou sache «|Ue rai effort est 1,' «i--rnier. Le-
Hn^jnentationa «le trait«'ments «ini sont envisa-
«<es ne pourront être, accordées <iue grâce ù d'̂ s 
*-«:«moinie.s (-OM-e5poo«iantes. I>éji't la suppression 
«ie 25.000 fonctionnaires c s t prévue. 

M. Heary Béraafsr. — La budget eM ù. j i 
i rop n i déficit: anasi avions-uous aasUt «I« re-
l'asar parement et ti innkment rali«xatiou exeev-
'Itonaetle. C'est le rOU; du S,?cu «ie T>«* «uuseutir 

fixant 1 allocation cxceptionmlle à - 5 0 Raja**, 
mous restes tidi'de a ee rôle. 

M. Paaaeet, de* Boocbes-du-liliôoc. anrieai aa» 
« rétnire général des l'.T.T., intervient eu faveur 
SJH 500 fr. 

M. Braatar. sasvaUBt «i1 l'Isère, dit aa* h 
Séaat doit tenir les promesses faites a| voter Isa 
(WO fr. comme 1a Chambre. 

L'ALLOCATION DE 500 FRANCS 
EST REPOUSStE 

Uu vote: il y a pointage. Les 500 franes de-
tuaadéa par le Gouvernement et combattus pan 
U Cammission «ont repoussés par l l ô voix o u 
tre 140. 

LA CONVENTION 
AVEC LA BANQUE DE FRANCE 

Pendant la pointage snr les 50» francs, on dis-
«ot> le bodget de la Marine marcaand*, puis le 
TsdBastre des F Banc*»* dépose le projet de loi 
laeattae par la Chambre relatif a l'approbation 
iPsaia convention avec ia Bantai, ,1« Franc*. L« 
prajet est renvoyé à la Coauniasion des Finan-

A LA CHAMBRE 
à B A N C E D E N U I T 

i ^ v U 31 daaatnbre. — La aaaaca est ouvert* 
•M ^[ i o aous la préaddeac* de M. reraaad 

devant âne trentaine de députés. A » 

mou l!eyiiau I. ei pineieurs de leur* raUègnes, 
iicmandcnt l'.niii liage du dancear* prononcé hier, 
par M. Viollette. «apportear général. Le scrutin 
donne lieu à imiutugc. 

L'INSTITUT INTERNATIONAL 
DE COOPERATION INTELLECTUELLE 

Ou «lisiuie le BtaJH da loi tendant à la cié.-i-
tion de riaatttat International de coopération 
utteileetaeile. M. Fraapois Merel. rapporteur, 
tonclut i l'adoption du projet, aiusi q^e M. Liu-
« os, rapportenr, i>onr avis de la Commission des 
finances. 

Le projet a*l >d«ft< à l'unaniuiité, unies ;u-
tervention de M. François Alhert. 
ON VOTE L'AFFICHAGE DU DISCOURS 

DE M. VIOLLETTE 

Le PréaiecM pretlaaw les résultats du poin
tage. L'afficha*- «lu dateaan «le M. Violet te est 
ordV>me; ]>ar i"!l voi\ «outre 210. La Brarwc etl 
suspendue S '-'•< b. 15. 

Les poursuites contre "L'Eclair" 
M. Bvré se subs t i tue a u gérant e t e s t inculpé 

n r t a , Ml i lêccmbre. — A c o o m p a g n é * <io 
M. Alexandre Zévaès . M. llinili Ituré. darec-
teeavttc taaVctalga et t iautherot , j é r a n t , se 
sont j .résentés ce t après -mid i , devant M. 
Larotpie, taca d' iustructioi i . 

M. Gantberot a <ié« laré n'avoir rlea à dire 
sur lo d o c u m e n t public «I sur sou oriitine. 

M. Buré • a lors d e m a n d é au juire «lin --
tracttaa il se subst i tuer à « i n gérant et sur 
lo « liauiii. il a été inculpé par l e juc-'. 

Il a tenu a «s'expliqirer sur 1,. fou 1 et à 
l i o t e s t i r a v e c indignat ion cemtre les aaaa> 
su i tes inteiités'S contre lui aaj vertu de ta loi 
sur l'esr>ionu:ig •. 

!! I a jouté qu'il n';iv;i:t M pour but qne 
de servir son i>ays. Lui sussa :i re fusé d'in-
«liq.. •• l 'origine du document iiK-riuilné. 
Çitiant au but de n publ icat ion, «'lie u'uvait 
en vue que d'appuyer ta g o u v i r m i n e i i t d a n s 
son refus d 'évacuer lu stonc de OaaagBe. 

Quant au d e u x i è m e document trouvé d a n s 
lu perquis i t ion «qiéréc par la pol'oo d a n s les 
bureaux de V* Kclalr ». Il • déc laré qu'il 
n'i vait é té .-irsi que sur se s iuiii<:ations d a n s 
uu Croir aaa-M ,ki s.on burruii «̂ t qu'il a v a i t 
rououeé .à se servir do e ' t t o pioee, n y a n t 
cons ta té «me d'autres 1ouruiiu\- l 'avaient de
vancé e n publ iant dos ar t» les sur i 'uvia-
tiiHt ulloiuaiide. 

C'est M. Paul L é v y qai a remis le d o c u m e n t 
à M. Paul Buré 

Le journal «; Aux Keoutos » public eu têi-e 
do s<« co lonnes , un art ic le de son directeur, 
M. Paul L é v y , <jul d i t n o t a m m e n t : 

.1 ai appris dan» la soirée de samedi - 7 dé-
ceuibre, que mon ami Buré, t ta i l poursuivi. Je 
me rendis iiniué«Uatement ft l 'aïàlair » pour au-
tori-srr Buré: à dire publiquement que c'«vtait moi 
qui lui «vais remis le rapport du g,(nér»l Nollet. 
ou plutôt i« copie de ce rapport, car l'original 
n'a jamaia été en ma possession. 

Je déclare très haut que je me F«»lidari*e en
tièrement avec Buré et que j'eusse publié le 
rapport que j'ai analysé dans le numéro de « Aux 
Ecoutes s. portant la data du 31 décembre, si la 
place dont je dispose tse l'avait permis, ou si 
j'étais directeur d'uu quotidien. 

«Test eu vain que 1« général Nbllet voudrait 
assimiler paselUo pvMioaAion a celle «le plaças 
secrètes portant des cVttas. 

Il ae se trouvera jamais auenn journaliste 
français qui accepta d e pnb'ier. ni même d* re
cevoir en dépôt, des pièce* secrètes pouvant in
téresser la défense nationale. Mai* ici, il ne 
s'ag t pas de eala. Le rapport du président de la 
Commission militaire de contrôle a* renseignait 
paa aur les i m a « t i fr>nçi« . mai* sur e» ar
mements alleannoa, ainsi «pi* l'a dit fort juste
ment Henry de JeuveneL 

ÎTtSCJ «1 I 

LE (M)IJVEFNEMENT 
ET LA LIBERTÉ DE LA PRESSE 

l ne protes tat ion du Comité du S y n d i c a t 
de la P r e s s e par is ienne 

Par is . : u décembre. — Le Cotui lé «in S y n 
dicat de la P r e s s e par is ienne pabl ic une no te 
par •laquelle il protes te a v e c énerg ie contre 
ies poursui tes d ir igées contre plus ieurs jour-
uuu.\, et surtout contre ia prétent ion d u gou
vernement de los soustraire par une quali
fication «Jésliouorante a u x j u g e s de droit c o m 
mun en matière pol i t ique: le jury . S i lo g o u 
v e r n e m e n t e s t i m a i t qu'il deva i t rechercher 
l 'origine de la d ivu lgat ion d'un document , il 
n'était nul besoin de poursuivre un journa l ; 
il suff isait a ins i que ce la so produit habi
tue l l ement d'ouvrir une instruct ion contre 

L'enquête sur les fonds électoraux 
M. Rilliet refuse de soumet tre 

à l« C o m m i s s i o n 
la c o m p t a b l i t é de l'L'.I.C. J 

Paris , 81 d«'-«:cmbre. — La C o m m i s s i o n 
d'entplôte sur l e s fonds é l ' v t o r a u * , s'est 
réunie mercredi A 1 ô heures . : otis ta prési
dence ilt- M, pierre I lonau .k l . 

Le prés ident a donné lecture d 'une l e t tre 
«le M. Oaaaont, d i sant que le prés ident d e 
l ' t 'n iou des uitéK-ts cs-ou«>mi«pies aa w f u -
s a i i catégortaaeanaaM | MaMatre A la Com-
n l a a i u a 1 '.s l ivres d e c o m p t a b i l t é do IT.I . t" . , 
eoux-e i u 'étaut pas sa propriété personnel le . 

Un ordre du jour 
Apre* lec ture de ce t t e lettre , MM. AÉgaajta 

Brun, René Chavar-nes. l>elar«K.!i«-. Vcrne i , 
dé]»osxul l'ordre du jov.r su ivant : 

t.;, Commis-em «1 «•nqaou-. pr nant »ne. du létal «In 
tr^-oriir de r t n e m d«tf maîréta ».s«in«,Bi«lu«-s à? M 
eeaimuaidtiêr »•• li\r««. rontriàirrraent à ren-atffmvTit 
pr«, \>*T lui 1 .rs aa son iiuditeiti. refit* motiva pur 
l'oonoiHion toruiellc Je M. MWat, président «i«! 

snilin 

M. I.- sénateur bilticî me 
rata 

n d.-u«>n 
la Chai 

l.i «,«,!„ 
te-laBMfMts* pi 

miMis* MIT r«!.-tivil.'' élerroralp ar- 11..I.E, «t Fur Ceri-
glaiTaea l'onil., d«-s parti-, 

La déposi t ion de M. Roirgirr 
Cet ordre du jour e-if n-lopté. 
I«i t'«inunissii.il enti in. l «usu i l e Ki «léposi-

flou «lo M. Hongler. l 'un de* «rii'o- président s 
de l'I'.I.K.. prés drnf de la C h a m b r e s y n d i 
cal • des hôtelier*. .Sur l ' inr i ta t ion du prési
dent , le t émoin prC-te srri i ieut . 

M. I lougier e.vjwse l«»s c o n d i t i o n s d a n s ta** 
quel les il ;i acei-pU'- ICJ fonct ions «le vice-
président de l ' I M . E . . l>un «les riuiulons amx-
quel lcs il g s s sti-, il s 'est principaleruejit 
prôoccu[>é do U d é f e n s e des p e t i t s eo inm:r -
cr.ntn m e n a c é s pnr la loi sur la spéculat ion 
i l l ic i te . 

Deux nouveaux refus 
de pres ta t ion d e sertatent 

Après M. Itouglcr s on t Introdrllts s n e c e s -
s lvo inent MM. HaiUnrd, farcsident du s y a d l -
l a . nat ional de s v i n s et spir i tueux, e t Gabriel 
Kéllx, v ice-prés ident du s y n d i c a t d è s Indus
tr ies de luxe et de* ar t s appi «née. T o n s 
deux refusent d e prêter s e r m e n t . A c t e e s t 
pris de ce re fus . 

L a séance se t ermine a 1 6 b . 1 0 . 

L'achèvement de la reconstitution 
des régions dévastées 

U n e asefaseartioa de tai 
P a r i s . .14 d é c e m b r e . — On a dis tr ibué , 

aujourd'hui, à la C h a m b r e u n e prépos i t ion 
de toi présentée par MM. Louis Marin. Dé-
sii • Ferry. Edouard de Warreu , PU ger. 
About, au:. , t endant A assurer las moyeu» 
f inanciers nécessa ires au prompt « c h è r e m e n t 

l ' inanees pourra antor îser le Cn'Jit Nalion.i l 
A émet tre , jusqu'à concurrence d'un max i 
m u m <lo ."> mil l iards p : i r an . •< j u n îiiaxi-
11111111 total de 2 0 niilli . irds. dos t i i n .-. 

( e s t i i res seront é m i s au pair et r<mlK>ur-
s a b l e s jiar voie do t irage au sort. A partir do 
l 'année 1 0 2 5 , à raison «l'un q u a r a n t i è m e 
par a n du m o n t a n t total des t i tres qui au
ront été é m i s à c e t t e date . 

Les droits de douane 
sur les blés étrangers 

Deux déc is ion* i n t é r e s s a n t e s 
l ' i r i s , a i décembre . — M. Qucuil le . mi

nistre «le l 'Agriculture, a fai t approuver ce 
mat in au Consei l des min i s t res doux décrets 
re lat i f s au remboursement Aei droits e t 
douane sur los b lés é trangers des t inés A l'ap
prov i s ionnement de s boulanger ies . 

Lo p r u n i e r da ces décrets a trait aaa con
d i t ions «rappUcaiion 4a ta Ko du 34 décem
bre 1 9 2 4 ayani pour objet d'assurer l 'appro
v i s i o n n e m e n t dans des eo iu l i i ions puis ( a v é 
ra Me* e- blés , farine- et para. 

I.e second «h'iivr rendu on Consei l des mi-
nlstr , - ' iléi ide qu'à parl ir du l ' r janv ier tut**) 
et jusqu'à ce qu'i l en *e4» autrement ordonné. 
ta m i n i s t r e lies F i n a n c e s pourra rembourrer 
a u x meuuiers la tota l i té du droit au douuiu-
de 14 tr. pour IUO k i lo - , sous réserve que ce* 
b lé s seront t rans formés ou far ines UvréC) 
la bordangerie. 

UNE SCISSION A SAINT-ETIENNE 
ENTRE LES SYNDICATS OUVRIERS 

Paint -Kt ieni ie . :'.l <léeombr«\ — A l'oc«;i-
a*M du renouve l l ement du bureau de l'I'nibn 
d é p a r t e m e n t a l e «les s y n d i c a t s , o u v r i e r s de lu 
Loire, une se i s - ion s'éta t produite récem
m e n t entre fci majori té nouvel le nu i ta i io cl 
I l ni l i iori lé sortante . (c l lo- i : i . e s t imai . I que 
les v o t e s ava ient eu lieu il régul ièrement . 
a v a i t Jusqu'ici refusé de livrer aux majo-
rita rosi «ta reg i s tres e t lo Ux-al Mlle»!*****) 
mcHit oecttrié j l la ataajrac du Truvuil rJv 
l 'aneienno niajorité . ' 

Las «le cet élut de choses , se* m e m b r e s 
«le lu nouveHu ma.torité ont toit ouvrir «ie 
f o n e b local «lo la liotirso et en ont fait 
rcuiplneer les serrures . La poli«-e a été N*V 
ère d'une pla inte . 

L'ÉVACUATION > 
DE LA ZONE DE COLOGNE 

La note A e n v o y e r A l 'Al l emagne 
Parla, .11 d é c e m b r e — La «ouférenco do* 

Ambp.ssndeurs s'est réunie, c«-i après -midi , 
A 10 b. 3 0 . nn y u a i d'Orsay, s o u s la prési
d e n c e do M. Ju le s t 'amhon. Kilo a adressé 
aux g o u v e r n e m e u t s a l l i és le t e x l e «!«• la uot«' 
qu'e l l e .a prrpnnV sur leurs lnatruetioi is )mur 
la commiui icat io i i qui sera fa i te .1 l 'Al lema
gne a n aajet de lit «JHM «le C o l o g n e , 

i w t c c o m m u a i c a t i o n aura licii pur l 'ci i lro-
ni lso dos représentants a l l i é s A Berl in . El le 
ne sera rendue publ ique q n a p r è s que ce t t e 
d é m a r c h e aura é t é ctTectuéo. 

Un professeur qui mutilait les 
textes sous prétexte de neutralité 

est condamné 
Pari*. 31 décembre . — La tro i s i ème c h a m 

bre «dvile v i e n t do rondro son Jinrcment d a n s 
le procès . in ten té par M. Franc i s Jarames . 
contre M. Bon Ilot, professeur an l y c é e Mon-
ta igne . a qui il reprochait d'avoir suppri
mer dan* deux poème* reproduits d a n s un 
manue l ponr le* e n f a n t s , le* lecture* c - f a n -
tlnea. plnsteor* p a s s é e » re l i t i f* t D i ' n I 
la Vlergf et le» **lnt» T̂ e tr'mni*' " i t imf 
on» le* modlflc*M->n^ «rqwrrt*»* p^r M Bon'l-
lot a u x t ex te* de M- Franel* J a m m e * ava len t 
e f rpa<r_|*»a**»lu>taj ujét*»turet l«o DMa/«>*itk« 
pbeto e t d o eubs t i tner « u x c o u v e u t i o n s rell-

gtante* do l'atitcur, nue rouvre en t i èrement 
la ïque: le respect des circulaires miuis fé -
rielli < relat ive* a. la uoutral ité dent s'est 
argaat M. l iouit lot . ne saurait cons t i tuer une 
f i c u s . 

A titre de réparation*, M. Iiouiilot «lovrn 
verser L'.oiMi franc* de d o m m a s e s - i n t é r é t s à 
M. F r a n c i s J a m m e s : ancune sanct ion pécu
niaire n'a été prise contre l'éditi'itr dos lec
tures o.nfantiu.-s. 

M. Houille; avait introduit une d e m a n d e 
r e c o u w u t i o n n c l l e pour a t taques b le s santes 
visant sa personnal i té d 'univers i ta ire : il ob
t ient un tram- de dommages- inté-rèts . m a i s 
le tribunal la isse à la charge de M. BouiHot 
tous les dépens du procès . 

Les nouv id i s éd i t ions d e s lectures e u f a u -
t i m s devront é:ro rectif iées conformément à 
duire exae tcme i i t la t ex te de l 'auteur. 

LA^ISiOtST 
HAARDT « AUDOUIN = DDBREU1L 

A TRAVERS L'AFRIQUE 
L'expédit ion e s t arrivée A F o r t - L a m y 

Paris . :!1 i l ée i in lue . — L'txpé-ilition contre 
Afrique, qui ava i t a l t e 'u i l e lac Tchad ta 14 
décembre , est en trée ie I s d a u - la colonie 
«lu Tchad , après avoir b ivouaqué «ur l e s 
Itords du tac; cl ic • qui t té lo H i g - R i s le 1 9 ; 
l 'adjudant , « o m m a n d a n t ce dernier pos te 
n'avait pas vu d'F:uropéens «lepuis plus de 
dix mois-; l 'expédition est arrivée ta -O dé-
e. m o i e â Mao. capita le du Kaucni . apré«s une 
m a r c h e toujours difficile par su i te de l 'ab-
acajee «aaaJta de route a* la présence de nom-
•naamt* i l u w s **j sable mou. sur uu plateau 
présentant de fortes dépress ions dont les 
p e n t . s a t te ignent parfois une déc l iv i té su
périeure A lu". 

M. Cilroëu a reçu mercredi un té légram
me l i isam que l ' . x p é l i t l o u est: arrivée à 
Fort-Lu my. 

Dervaux est condamné à mort 
l ' a i i s . ,;i dtVembre. — Lu t o u r ET********* 

de la Se ine vient do condamner A la peine de 
mort . Paul Louis Uervaux . originaire d e 
f l i er los - sur-r i ior (Cber) qu i é ta ' t aretiac 
d'avMr lt:«' sa f e m m e e t W l'avoir «-nstrite 

lpée M moiveaux . 
i«iuo l i senteuco a é t é prononcée. Dcr-

1* y-'Os: évauoui . 

EFFROYABLE TRAGEDIE 
E.>' ANGLETERRE 

pour ua cadeau de Noël refusé 
Indres , ;'.l décembre . — U n m a n d e de 

l a a j a p o n ( I n d i a n a i que Mrs Hobough a 
tué | e s parents A coups de fusil parce qu'i ls 
avadrat refusé de donner uu cadeau A* Not!l 
J» h i i r pet i t* fille. La meurtr ère a ensu i t e 
tué l 'entant et niassa«Té «on propre frère. 

UN SUISSE ET UN ITALIEN 
inculpés d'escroquerie* t 'e levaat à pin* 

•"•amttoa 
SONT ARRÊTÉS A PARIS 

Paris . 31 décembre. — De» ia«pecteurs «le 
la police judiciaire ont arrêté aujourd'hui les 
p o m m é s Ahd.i Gall i , ué J Gerra (8ul**e> re-
préaentant de c o m u e r c e , rue dos Martyrs , 
A Paris , et H u w b e r Schu lbo ï , sujet i ta l ien, 
ué â t i e n e v e . 

Galii * c o m m i s à Bordeaux de n o m b r e u s e s 
escroquerie» a ins i qu'à A m i e n s où 11 opéra 
aviw Sehulhos . Tons deux travai l la ient dans 
l 'a l imentat ion et se faisaient, remettre de 
n< .abreuse marchandise* qu 11» revendaient 
au»s'tot * vil prix en oui»' ant de le* - a r e r . 
Tous deux faisaient l'objet de nomb ei:«e» 
pla int** pour vol* de Parqu, t s de prov.nce. 

k l futax» t^satiaasTies x < * a r « g ( a-o*Me d'un 
mi i l iou . 

Le naufrage mouvementé 
d'un vapeur espagnol 

Six cadavres de mar ins , qu'on ava i t p lacés 
d a n * u n e barque , sont perdus e n m e r 

Morlaix. ; î l décembre. — 1JC vapeur esp.i-
guol » Alfred» », cai i i taino Cautoro. • l'ait 
naufrage d a n s la nuit du -".< décembre , à M 
mil les au nord-ouest . Six h o m m e s sont morts 
d' inanit ion. Le capi ta ine et douze autres 
h o m m e s ont abordé à Guimaet aujourd'hui . 

l ' n e pet i te barque dans laquel le ava ien t 
é:é p lacés les s ix cadavres s'o-t d é t a c h é e de. 
la Uurquc contenant les s u r v i r a n t s e t vogu k 

en mer. 

LA ciwurfî^^ 
LA C O U P E Z E N I T H ^ 

Paris , :;i décembre , — La t ' o m m ' ^ J o n 
de l 'Aéro-Club do France , au eoajra djf sa 
dernière rt'Uiiion. a établi le règ lement »5e la 
coupe i i i test iat ionalc Jlénith p«>ur l ' a n n é e 
I M S . ,' 

I / épre i ivo scrii dispiltée les 4 et S jui l let; 
sur le parcours P a r i s - L y o n - r a r i s . 
U N V O Y A G E D E G R A N D E NAVIGATION' 

l 'aris , 31 décembre. — Le s-ous-secrétaire 
d'Etat do l 'aéronautique nous c o m m u u l q u o 
la note sntvauie : 

Un vajagr ù ttudi's 1:1 Ma* ifuu eu .VXriqut par 
deax »pn»reils. fro.- •****•**, .(ui M pr»i»»«nt d'ai-
comptir la druuioe 4r P*ri* au lac Tii^ad. «oit anetruu 
l.i.uiKl kilomètre», Buivaut an itinérairo qui n'ett pe, 
eueor# dêanitiretnBul itaali. 

Il a'***! ti. non pas d'un raid de Tit«".=e à étapes 
HMta, mais d'uu vojagu d'expérience a de graada 

Dernières Nouvelles Sportives 
FOOTBALL-ASSOCIATION 

LX TOUEMOI DU NOUVBIVaiîî . 
l**iri-, :J1 JlfuiÉtbrr. — Cet après-midi, uii StaJ*i. 

V*Wv*ri.mt' Baffult*. a romui«nee le t«onraoi de faoLWlU 
»**>oCi*v>ou or;-nitê \ l'occ*.r>iou ti*>» fête» Un Notir. 1-
\n.' «Dire I*équipe i>m»M> -du Kprrctl'- Koot1j»ll-C.ul», 

l'équité hollandaise «ie Willem II ci IOK étm% l»>*»d»-r-* 
du CUunpruDDàit dp i'aiTir, .e Club t i le âUtlc Prau-

Otic première journée a é4l iav«rablû aux ëoux 
clubu éu-anc«r*i qai ont rpmporté l«ur rajucb: W Wil-
loin U battant lo Oul> Kraujc»i<f par - bat» à aérô, et 
1,̂  •àfmttao r'.-C, trioraphttit^-du Pudo f>anc»U p*r 

I>re Quatru ««luipts. « CM If Srrvpiie irui a fi.H la 
meiPiiiip iruprck-ion, l.all.'.n; lo St-d.- > rsn-«m nvev; 
U plan rraaidf» ai*>t.n<v. 

L** renctmtrc nui l'opr**.»!. ra daiain «u i lob i*r«,n-
|aaa* aata mtrro-»-*ntt*. «unt donné qu* lu ilnli, mal-
•jr*. m MMaj per les Holluudats, fournit unr b«*Ho 
parti" uni, pRaa uu po.i de c!i.inct*. nu du «43 tenuln'T 

RtNSatinfMEHTS COMMERCIAUX 
du mir.rcdi 31 dc«*ml>rc 19? I 

C O T O N S 
KBW-TOKK. SI décentre. 

CLOTDXE. — Coton» lUadlinz U plana — ni» 
pomblc. Î4.8Ô |*4.6S>: 
(34JIOI; Mvrier. 24.S0 ; (3*.."3); marc. Ï4.S7-H: 

>ril. -4.SL' (::4.87': mai. Ji .9g.j5.a3 

14.31 
Î4.S7-H: 

(Jl.50-5 1) 
(J4.»*-»0): juin. J5.04 (M.SSJ); juiMet, ÏJ.J1 
(M.*?) : «oui, 24.70 (J4.60I : acptomkro, J4.53 
(J4.40); ,,,-toijre. • * . ( ! (24.12-131; novembre t*af| 
(24.12); deV'onbrc. iareié (incoté). 

V«THP*. 4-lSVi (3.000 : taiiiortation,. .lO.liêC 
(•*.*•*>; Amrrirain. ba*kar U (11); Brésilien, haine 
15 (hausse 1) ; Egyplifu, liausao M (baissa SU). 

KïW OlXBAJtS 31 docasbn. 
Cotons Ml*«Un* Upland. — Disponible. 24.50: — • 

A tara»*: aur mars, M.SO-kt; sur mai. : 1.88-90. 
XXOSTTEB 

Aux porta de l'Atiaauquf T.OM; aai non* du 
Golf.-, 40.00b: a u ports da PadBqac, ti.000; «aau la* 
Villa* ds l'iniériaor, 18.000. 

XXrOBTATIOMS 
Pour la orsodo Brctayne, I8.OO0; l'ranea et Ceuli-

u.'iit, U.OOO: poui W Japon, uullcs. 

Marché de» change* à l'Etranger 
du SI deeoaabra IMI 

Londres: Bar Paris. «T.1T5 («7.405): sar Brsxtl 
la*. »4«25 ,»4«(3S) : Kae. hors kaaqaa. » */4 
(* U / * ) ; PiM » eo»n tarira. 4 * S (I t 1) 

»fw-T«rk 8-1 Pr is. 543 (581 l / « ) : eer Uad<es 
470 37 ( 4 7 0 " ) ; Ct>> T a n s ' 47». 7 («T» **) . sai 
H-niell-- • •"• '4M l 'S ) 

Asaxa Bar L r s 4 av 87 1 /8 . 
Rom»: Sar Paria. 117.80; a u l»r«**S t l a . l t 
Milan-sar Paris. 1Î7.6U. 
Uruéve: Chw. 

. 
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